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Gilets jaunes, lycéens et syndicats appellent à la mobilisation, samedi.

Ça sent encore 
la manif…

Les couacs 
des pénalités 

à 15 euros

IMPÔTS

Les sanctions financières con-
tre les contribuables qui n’uti-
lisent pas encore le télépaie-
ment ont été levées par le mi-
nistre Gérald Darmanin. Mais 
usagers et agents des impôts y 

perdent encore leur latin… 
Pas rassurant avant l’arrivée 

de la retenue à la source.
La révolte de Danielle, la retraitée, a fait reculer le ministre. / Photo DDM, Frédéric Charmeux●● page 24
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Dans le secret des indiens Kogis, 
en plein cœur de la Colombie
Télévision. L’animateur Frédéric Lopez et le spationaute Thomas Pes-
quet les ont rencontrés grâce à l’association Tchendukua ● dernière page/ 
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Quand le ciel bas et 
lourd… Pas glop ! 
Température : de 1 à 
60 C

La pluie fait des cla-
quettes… 
Température : de 6 à 
8 0 C

Fais du feu dans la 
cheminée… 
Température : de 4 à 
8 0 C

●● page 22

La disparue retrouvée 
saine et sauve

FROUZINS

Le Téléthon 
bat des 
records

Ronde 
pédestre : 

1200 coureurs
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Colomiers : le défi 
de Johan Deysel

RAMONVILLE

RUGBY/PRO D2

CALMONT
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Les Gilets jaunes 
restent mobilisés

●● page 30

REVEL



grand toulouse

24. LA DÉPÊCHE DU MIDI . Jeudi 13 décembre 2018. 

presse

Aujourd’hui, sous le marteau de Marc La-
barbe, commissaire-priseur à Toulouse, se 
déroule une vente exceptionnelle.  Parmi 
les « pépites », un lot de 21 exemplaires de 
La Dépêche  (suppléments illustrés des nu-
méros 2 à 30), de 1898, vendus 5 centimes, 
chaque semaine. « Ils sont en parfaite con-
servation, c’est assez rare, avoue Camille 
Chabroux, commissaire-priseur. À l’épo-
que, La Dépêche rachète les unes du Petit 
Journal (Paris) alors très lu. Par le biais d’il-
lustrations polychromes, au texte réduit, 
ces journaux relatent donc des faits natio-
naux ». Parmi les titres parfois anecdoti-
ques, donnant au lecteur l’impression de 
vivre le fait divers en direct, on peut lire La 
disparition des voitures aux chèvres, ou en-
core Suicide d’une enfant de dix ans, ce 
dernier titre présenté, pour l’époque, d’une 

façon très moderne. Découvert chez un par-
ticulier parisien ayant des racines dans le 
Sud-Ouest, ce lot, estimé entre 300 et 
500 euros, devrait séduire des collection-
neurs et des passionnés de ce journal local. 
Autre vente particulièrement intéressante, 
celle d’un lot de huit fauteuils et d’une ber-
gère de 1784, retrouvé chez un particulier 
de la région, ayant appartenu à l’abbé Dha-
rol, aumônier au château de Versailles, sous 
Louis XVI. « Ce mobilier inédit, certaine-
ment dispersé durant la Révolution, porte 
un numéro d’inventaire et une étiquette 
qui certifient leur fabrication à l’atelier de 
Versailles, poursuit Camille Chabroux. Ce 
qui a permis aux Archives Nationales de le 
dater ». Un témoignage du système de pro-
duction qui se faisait alors pour les courti-
sans vivant à la Cour de Versailles. Cet en-

semble estimé entre 3 000 et 
5 000 euros, suscite beaucoup d’intérêt de 
galeries parisiennes.  Silvana Grasso 
Ce jeudi entre 15 h 30 et 16 h30 Bd Michelet à 
Toulouse.

Un lot de «Dépêche» 
 en vente aux enchères

Il n’est jamais trop tard pour 
bien faire ! Mais la décision, 
du ministre de l’Action et 

des Comptes publics, Gérald 
Darmanin, de supprimer la pé-
nalité de 15 euros minimum en 
cas de paiement des impôts par 
chèque, au-dessus de 1 000 eu-
ros dus, n’a pas (encore) endi-
gué le courroux de contribua-
bles incrédules et la circonspec-
tion des agents publics. Mieux, 
l’affaire dont nous nous som-
mes fait l’écho la semaine der-
nière, a même révélé quelques 
couacs supplémentaires, qui 
n’ont rien à voir avec le seul 
paiement dématérialisé ou non 
des taxes locales. Ainsi de ce 
retraité toulousain éligible au 
tout nouvel impôt sur la fortune 
immobilière (IFI) qui remplace 
le fameux ISF… « Je paye toute 
ma fiscalité par prélèvement à 
l’échéance, sauf l’IFI, parce que 
c’est impossible, raconte-t-il. je 
l’ai donc payé par chèque, en 
septembre, en majorant la 
somme due de 15 euros forfai-
taire comme demandé par l’ad-
ministration. Mais quelques 
jours plus tard j’ai reçu de la 
part des finances publiques un 
nouveau chèque du même 
montant au motif d’un excé-
dent de versement… avant de 
recevoir, un mois plus tard, une 
mise en demeure pour m’ac-
quitter des 15 euros que j’étais 
censé devoir. C’est ubues-
que ! » 

Imbroglio aux guichets 
Un quiproquo qui n’est pas 
isolé et qui ne fait pas rire les 
syndicats de la fonction publi-
que. « Les agents qui travaillent 
au contact des usagers nous ont 
déjà fait remonter une forte af-
fluence aux guichets relative à 
la réception de ces lettres de re-
lance, explique-t-on à la CGT. 
Et le personnel a dû subir 
l’agressivité de certains contri-

buables. Dans cette période 
très tendue en matière de fis-
calité, il est irresponsable d’en-
voyer de tels rappels. Surtout 
lorsqu’on demande dans la fou-
lée aux agents d’accepter de fa-
çon systématique et sans con-
ditions, la remise de majora-
tion ». Jean-Claude, lui, attend 
toujours à Blagnac, une ré-
ponse à la lettre qu’il a envoyé 
à l’administration pour lui faire 
remarquer qu’elle lui deman-
dait les fameux 15 euros, alors 
qu’ils payent ses différentes 
contributions par télépaiement 
depuis 20 ans. Drôle de ma-
nière de saluer un pionnier de 
l’informatique… « Les effectifs 

à la baisse dans nos services de-
puis des années n’autorisent 
pas de tels errements, qui vont 
générer un surcroît de travail et 
de tensions insupportables 
pour les agents », pointe la 
CGT. Qui voit le mois de janvier 
arriver avec beaucoup d’in-
quiétude. « À quelques jours 
de la mise en place du prélève-
ment à la source de l’impôt sur 
le revenu, la situation nous fait 
craindre les plus grandes diffi-
cultés pour les conditions de 
travail des agents, mais aussi 
pour l’accueil des usagers et le 
traitement des dossiers ». Rien 
de rassurant. 

Gilles-R. Souillés

fiscalité

Danielle, une retraitée toulousaine, a été révoltée de devoir payer une majoration en s’acquittant de l’im-
pôt par chèque. Elle a été entendue par le ministre, Gérald Darmanin./ DDM, Frédéric Charmeux

Impôts : les pénalités à 15 € 
génèrent de nouveaux couacs

Les sanctions finan-
cières contre les con-
tribuables qui n’utili-
sent pas encore le té-
lépaiement ont été 
levées. Mais usagers 
et agents des impôts 
y perdent leur latin…

LA CGT TANCE LE MINISTRE ! 
Le communiqué de presse qu’a publié le ministre de l’action et des 
comptes publics Gérald Darmanin, vendredi dernier, pour annon-
cer la suppression de la pénalité de 15 euros, contribue, selon la 
CGT, « à mettre de l’huile sur le feu ». D’autant que le ministre a cru 
bon de préciser que « le rôle de l’administration est d’abord d’ac-
compagner les usagers, pas de les sanctionner ». Ce que le syndi-
cat juge un peu gonflé. « Venant du responsable de la mise en 
place de cette réglementation, ces propos sont inadmissibles et 
jettent une fois de plus l’opprobre sur les agents des finances pu-
bliques. Nous considérons que si la loi ne doit pas être appliquée, il 
convient de proposer son abrogation dans le projet de loi de finan-
ces 2019 , d’autant que le seuil déclencheur de l’obligation de paie-
ment dématérialisé sera abaissé à 300 euros à compter de janvier 
prochain ».

repères

15 
EUROS > Pénalité. Une majora-
tion de 0,2 % du montant de l’im-
pôt a été instituée en 2018 pour les 
contribuables qui ne payaient pas 
par paiement dématérialisé au-
dessus de 1 000 euros. Avec un for-
fait de base de 15 €. Face à la fronde, 
le ministre l’a supprimée la se-
maine dernière. Le seuil doit être 
abaissé à 300 euros en 2019.

« J’ai reçu des fi-
nances publiques 
un chèque de 15 € 
au motif d’un excé-

dent de verse-
ment… avant de re-
cevoir, un mois plus 
tard, une mise en 
demeure pour 

payer ces15 € que 
j’étais à nouveau 
censé devoir »…
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